
AD n°1 : Les nucléotides et leur assemblage. 

 

Document 1 : Les nucléotides, monomères constitutifs des acides nucléiques. Delagrave, Biotechnologies, 

Terminale STL, 2017, doc 1 p.214. 

Les nucléotides sont composés d’un désoxyribose ou d’un ribose lié en 5’ à un groupement et en 1’ à une 

base azotée adénine, guanine, cytosine, thymine ou uracile. Chaque nucléotide est symbolisé A, C, G , T 

ou U, sigle correspondant à sa base azotée. 

Les désoxyribonucléotides (A, G, C et T) sont les nucléotides composant l’ADN. L’ose constitutif est alors le 

désoxyribose. 

Les ribonucléotides (A, G, C et U) sont les nucléotides composant l’ARN. L’ose constitutif est alors le ribose. 

 

 
 

1. Repérer deux critères distinguant désoxyribonucléotides et ribonucléotides, après avoir rappelé leurs 

différents composants moléculaires. 

2. Expliquer la signification des dénominations « 5’ phosphate » et « 3’OH ». 

3. Observer la structure des bases azotées et en déduire un critère distinctif. 

 

 

 

 

 

 

 



Document 2 : Une liaison covalente relie les nucléotides entre eux dans les molécules d’acides nucléiques. 

Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 2 p.215. 

 

 
 

4. Argumenter l’appartenance de ce polymère nucléotidique aux molécules d’ADN ou d’ARN. 

5. Rappeler la liaison permettant l’assemblage des nucléotides dans un polymère de nucléotides. 

Indiquer les fonctions chimiques qu’elle associe entre deux nucléotides. 

6. Convertir la taille d’un polymère de 1235 bases en kilobases. 

7. Expliquer le terme de « séquence » d’acide nucléique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



AD n°2 : L’ARN et l’ADN. 

 

Document 1 : La complémentarité des bases azotées. Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 

1 p.216. 

 
 

1. Indiquer le nombre d’interactions hydrogène entre la thymine et l’adénine. 

2. Indiquer le nombre d’interactions hydrogène entre la cytosine et la guanine. 

3. En déduire quelles associations G-C ou A-T est la plus solide. 

 

Document 2 : La molécule d’ADN forme une double hélice. Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 

2017, doc 2 p.216. 

 
 

4. Argumenter l’utilisation du terme « bicaténaire » pour caractériser un ADN pb. 

5. Rappeler pourquoi les deux brins d’ADN sont dits « complémentaires ». 

6. Emettre une hypothèse sur l’utilisation du terme « antiparallèle ». 

7. Indiquer les interactions à rompre pour passer d’une molécule d’ADN double brin (ADNdb) à une 

forme simple brin (ADN sb). 



AD n°3 : extraction et purification de l’ADN. 

 

Document 1 : Localisation des acides nucléiques cellulaires. Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 

2017, doc 2 p.218. 

 

 
 

1. Rappeler les enveloppes cellulaires à détruire pour libérer les acides nucléiques d’une cellule 

procaryote. 

2. Faire de même pour une cellule eucaryote. 

 

Document 2 : Organigramme des différentes étapes d’une extraction-purification d’ADN cellulaire. 

Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 1 p.224. 

 

 
 

3. Indiquer le(s) produit(s) biologique(s) de départ. 

4. Expliquer l’intérêt de la purification de l’extrait cellulaire. 



Document 3 : Principaux réactifs pour lyser les cellules au cours d’une extraction d’ADN. Delagrave, 

Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 2 p.224. 

 

L’extraction cellulaire consiste à lyser les cellules pour libérer le contenu cellulaire. La lyse cellulaire 

s’effectue  en utilisant des réactifs et des conditions permettant de déstructurer les enveloppes des 

différents compartiments emprisonnant l’ADN. Elle s’effectue sur un culot de cellules obtenu après 

centrifugation et élimination du surnageant (milieu extracellulaire) et dans un tampon permettant une 

bonne solubilisation. 

 
5. Rappeler les différents compartiments cellulaires contenant de l’ADN cellulaire. 

6. Indiquer les molécules cibles des différents réactifs utilisés pour lyser les cellules. 

 

 

3. Indiquer le(s) produit(s) biologique(s) de départ. 

4. Expliquer l’intérêt de la purification de l’extrait cellulaire. 

 

Document 3 : Principaux réactifs pour lyser les cellules au cours d’une extraction d’ADN. Delagrave, 

Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 2 p.224. 

 

L’extraction cellulaire consiste à lyser les cellules pour libérer le contenu cellulaire. La lyse cellulaire 

s’effectue  en utilisant des réactifs et des conditions permettant de déstructurer les enveloppes des 

différents compartiments emprisonnant l’ADN. Elle s’effectue sur un culot de cellules obtenu après 

centrifugation et élimination du surnageant (milieu extracellulaire) et dans un tampon permettant une 

bonne solubilisation. 

 
5. Rappeler les différents compartiments cellulaires contenant de l’ADN cellulaire. 

6. Indiquer les molécules cibles des différents réactifs utilisés pour lyser les cellules. 

 

 



AD n°4 : Courbe de fusion d’ADN bicaténaire. 

 

Document 1 : Courbe de fusion d’un ADN bicaténaire A260=f(température).Delagrave, Biotechnologies, 

Terminale STL, 2017, doc 3 p.220. 

 

 
 

1. Rappeler la conséquence de l’augmentation de la température sur une solution d’ADN bicaténaire. 

2. Montrer que l’effet hyperchrome est mis en évidence par la courbe de fusion. 

3. Proposer une définition de la température de fusion d’un ADN. 

4. Expliquer la raison des différences de Tm d’un ADN à l’autre. 

 

 

AD n°4 : Courbe de fusion d’ADN bicaténaire. 

 

Document 1 : Courbe de fusion d’un ADN bicaténaire A260=f(température).Delagrave, Biotechnologies, 

Terminale STL, 2017, doc 3 p.220. 

 

 
 

1. Rappeler la conséquence de l’augmentation de la température sur une solution d’ADN bicaténaire. 

2. Montrer que l’effet hyperchrome est mis en évidence par la courbe de fusion. 

3. Proposer une définition de la température de fusion d’un ADN. 

4. Expliquer la raison des différences de Tm d’un ADN à l’autre. 

 

 

 

 

 

 

 



AD n°5 : Les propriétés chimiques de l’ADN. 

 

Document 1 : Les groupements phosphates des acides nucléiques sont chargés négativement à pH 

7.Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 1 p.221 

 

 
 

1. Argumenter l’affirmation suivante « les polymères d’acides nucléiques portent autant de charges 

négatives que de nucléotides. Ces nombreuses charges négatives font des polymères d’acides 

nucléiques des polyanions ». 

2. Expliquer, si en milieu acide, les groupements phosphate sont, comme en milieu neutre chargés 

négativement. 

3. Expliquer la raison de la solubilité des acides nucléiques dans l’eau à pH=7. 

4. Rappeler l’adjectif utilisé pour qualifier une molécule soluble dans l’eau. 

 

Document 2 : La solubilité des acides nucléiques dépend de la concentration en cations du solvant. 

Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 2 p.221 

 

 
1. Rappeler le comportement des acides nucléiques dans l’eau à pH=7 à l’aide d’un schéma 

montrant les interactions entre les charges des acides nucléiques et les charges partielles des 

molécules d’eau. 

2. Réaliser un autre schéma montrant l’effet des cations sur la précipitation des acides nucléiques dans 

l’eau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



AD n°6 : Les différents types d’hydrolyse. 

 

Document 1 : Les différents types d’hydrolyse des acides nucléiques. Delagrave, Biotechnologies, Terminale 

STL, 2017, doc 1 p.222. 

 

 
 

1. Indiquer le type d’hydrolyse permettant une dégradation complète des acides nucléiques 

entrainant une libération des différents constituants (oses, bases azotées et phosphates). 

2. Proposer une définition du terme nucléase. 

3. Expliquer la différence entre les endonucléases et les exonucléases. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



AD n°7 : Les enzymes de restriction. 

 

Document 1 : Quelques exemples d’enzymes de restriction. Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, 

doc 2 p.241. 

 
Seul un brin du site de restriction est donné avec sa coupure, le second se déduit grâce à la règle de 

complémentarité des bases. 

Certains sites de restriction sont coupés au centre de la séquence, comme le site de restriction de l’enzyme 

AluI. Après coupure, les fragments obtenus sont dits à bouts francs. D’autres sites sont coupés de manière 

décalée par rapport au centre du site, comme pour le site de restriction de l’enzyme BamHI. Après 

coupures, les fragments obtenus sont dits à bouts collants ou cohésifs. 

 

1. Ecrire le site de restriction complet, c’est-à-dire sous forme bicaténaire, de l’enzyme AluI. 

2. Faire de même pour le site de restriction de l’enzyme BamHI. 

3. Utiliser les deux restrictions par AluI et BamHI pour émettre une hypothèse sur la dénomination « bouts 

francs » et « bouts collants ou cohésifs » pour les fragments obtenus après la restriction. 

4. Relever dans le document 1 une autre enzyme générant des bouts francs et une autre générant des 

bouts collants. 

 

Document 2 : Les caractéristiques des sites de restriction. Delagrave, Biotechnologies, Terminale STL, 2017, 

doc 3 p.242. 

 

Les sites de restriction sont constitués d’un nombre limité de nucléotides. La majorité des sites de restriction 

sont constitués de 6 nucléotides. Ils sont souvent palindromiques, c’est-à-dire que les séquences 

nucléotidiques des deux brins sont identiques si elles sont lues dans le même sens, par exemple de 5’vers 3’.  

Les sites de restriction présentent souvent une symétrie inversée par rapport à leur centre. Par exemple, pour 

le site AluI : AGCT (CT est complémentaire de GA) et pour le site BamHI : GGATCC (TCC est 

complémentaire de AGG). 

 

5. Ecrire le site de restriction Hind III sous sa forme double brin et vérifier que ce site peut être qualifié de 

palindromique. 

6. Montrer que le site de restriction SalI présente une symétrie inversée par rapport à son centre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



AD n°8 : Restriction et électrophorèse en gel d’agarose. 

 

Document 1 : L’électrophorèse, une méthode séparative de molécules chargées. Delagrave, Biotechnologies, 

Terminale STL, 2017, doc 1 p.223. 

 
1. Rappeler la charge globale d’une molécule d’ADN. 

2. Expliquer l’emplacement des puits du côte pôle négatif de la cuve à électrophorèse. 

 

Document 2 : Principe de la séparation des molécules d’ADN en électrophorèse de gel d’agarose. Delagrave, 

Biotechnologies, Terminale STL, 2017, doc 2 p.223. 

 

  
3. Observer le schéma ci-contre et expliquer pourquoi la molécule d’ADN signalée en vert migre plus vite que 

celle signalée en rouge. 

4. Reproduire le gel schématisé, et représenter le sens de migration des molécules d’ADN. Argumenter la réponse. 

 

Des logiciels de bioinformatique permettent se simuler une restriction enzymatique et d’obtenir virtuellement les produits 

de la restriction envisagée. Le logiciel NEBCutter est utilisable en ligne. 

Pour cela, taper nebcutter dans un moteur de recherche. 

 

5. Lancer la recherche pour le vecteur plasmidique pUC18. 

6. Repérer la taille pUC18 en pb. 

7. Proposer une définition pour l’expression « carte de restriction d’un ADN ». 

8. Réaliser la restriction virtuelle du plasmide pUC 18 par l’enzyme ScaI. 

9. Déterminer la taille des produits de digestion. 

10. Réaliser la digestion du phage lambda par Hind III. Déterminer la taille des produits de digestion. 


